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Rapport Final d’activités – Projet Appui PNUD à la mise en œuvre des Accords Multilatéraux sur l’Environnement (AEM) au Niger (2020–2025)


Introduction
Le Niger, pays sahélien exposé à de multiples défis climatiques, socio-économiques et sécuritaires, s’est engagé résolument dans la mise en œuvre des Accords Multilatéraux sur l’Environnement (AEM) et de sa Contribution Déterminée Nationale (CDN) révisée. Avec l’appui du Programme des Nations Unies pour le Développement (PNUD), plusieurs institutions nationales et régionales – la Direction Générale du Développement Durable et des Normes Environnementales (DGDDNE), la Commission Climat pour la Région Sahel (CCRS/CTO), et le Conseil National de l’Environnement pour un Développement Durable (CNEDD) – ont bénéficié d’un accompagnement structurant. Ce rapport agrège les activités réalisées et planifiées sur la période 2020–2025, en mettant en lumière la cohérence de l’appui, les résultats atteints et les perspectives.

Cadre stratégique et logique d’intervention
L’appui du PNUD s’inscrit dans une démarche intégrée visant à :
· Renforcer la gouvernance climatique et la coordination institutionnelle ;
· Soutenir la planification bas carbone et l’alignement sur l’Accord de Paris ;
· Promouvoir la transparence et le suivi-évaluation (MRV/SN-MNV) ;
· Diffuser et capitaliser les bonnes pratiques d’adaptation et d’atténuation ;
· Mobiliser les ressources et impliquer l’ensemble des parties prenantes (OSC, secteur privé, communautés, femmes et jeunes).

Axes d’intervention et résultats consolidés
Gouvernance, coordination et capacités institutionnelles
L’appui a permis d’organiser des campagnes de sensibilisation, des ateliers de renforcement de capacités et l’élaboration de stratégies institutionnelles pour l’intégration des AEM dans les politiques nationales et sectorielles. La CCRS/CTO a bénéficié de la mise en place d’une équipe technique, de l’acquisition d’équipements et de l’organisation de réunions techniques et politiques, contribuant à la structuration du Fonds Climat pour la résilience du Sahel et à la coordination régionale. Le CNEDD a renforcé la gouvernance et les mécanismes de financement inclusifs et sensibles au genre, tout en assurant la formalisation et l’opérationnalisation du Système National de Mesure, Notification et Vérification (SN-MNV) et la gestion du projet.
Résultats : A ce jour le Niger dispose d’institutions et mécanismes de coordination plus opérationnels, des acteurs clés sensibilisés, des outils méthodologiques et stratégiques disponibles, et un reporting régulier.
Planification bas carbone et alignement sur l’Accord de Paris
Les partenaires ont travaillé à la révision des objectifs de la CDN, à l’élaboration de feuilles de route sectorielles (AFOLU), à la réalisation d’études de vulnérabilité et d’adaptation, ainsi qu’à la révision du Plan d’Investissement Climat pour la Région du Sahel (PIC-RS). Le CNEDD a mené l’évaluation des impacts des émissions, l’état des lieux sectoriel, le développement d’un plan d’action bas carbone, l’identification et la priorisation des options d’atténuation, l’analyse coût-bénéfice et l’élaboration du document de stratégie nationale bas carbone (SNBC).
Résultats: Des objectifs d’atténuation et d’adaptation actualisés, des plans sectoriels et régionaux consolidés, une trajectoire bas carbone définie et un alignement sur la CDN et l’Accord de Paris.
Transparence, MRV et capitalisation
L’appui a permis la collecte de données GES, l’élargissement des inventaires, la préparation de protocoles d’échange de données et la mise en place d’un système MRV pour le secteur énergie. La CCRS/CTO a assuré le suivi-évaluation régional, le rapportage technique et financier, et la coordination logistique. Le CNEDD a formalisé le SN-MNV, établi la situation de référence des indicateurs, mis à jour le Rapport d’Inventaire National (RIN) et organisé des ateliers de formation et de validation.
Résultats : Le gouvernement a à sa disposition un système MRV/SN-MNV opérationnel, des indicateurs caractérisés, une transparence renforcée et un reporting consolidé.
Vulgarisation, formation et inclusion
Les partenaires ont développé et mis en œuvre des programmes de communication sur les AEM, diffusé les bonnes pratiques et capitalisé les expériences. Des ateliers de formation, des missions de plaidoyer et la participation aux COP et forums internationaux ont été organisés. Le CNEDD a diffusé la Quatrième Communication Nationale (QCN), organisé des ateliers pour les groupes vulnérables (genre, jeunes, personnes handicapées) et opérationnalisé la Plateforme Nationale Science-Politique (PNSP/CCASAN).
Résultats: Des parties prenantes formées et impliquées, des outils et résultats diffusés, une inclusion renforcée.
Actions pilotes et résilience locale
La CCRS/CTO a mis en œuvre la composante Niger du projet de renforcement de la résilience des populations dans les zones de conflits au Sahel, ciblant particulièrement les femmes et jeunes producteurs agricoles. Le CNEDD a appuyé la mise en œuvre du Plan National d’Adaptation (PNA), la mobilisation de ressources et la préparation de notes conceptuelles.
Résultats : Une résilience accrue des groupes vulnérables et la capitalisation des expériences locales.
Budget et planification
Les budgets alloués par le PNUD et ses partenaires ont permis de financer l’ensemble des activités planifiées, avec des enveloppes annuelles spécifiques pour chaque partenaire. Les activités ont été séquencées sur la période 2020–2025, avec des bilans annuels et une clôture administrative prévue en décembre 2025.
Leçons apprises
L’expérience de mise en œuvre conjointe des AEM au Niger a permis de dégager plusieurs enseignements majeurs :
· Importance de la coordination institutionnelle : La réussite des activités dépend fortement de la synergie entre les différentes structures nationales et régionales, ainsi que de la clarté des rôles et responsabilités.
· Nécessité d’une planification flexible et adaptée : Les contextes changeants (sécurité, pandémie, évolutions politiques) exigent une capacité d’adaptation rapide des plans de travail et des priorités.
· Valeur ajoutée de l’inclusion : L’implication des femmes, des jeunes, des OSC et du secteur privé renforce la pertinence et la durabilité des actions.
· Transparence et redevabilité : Un suivi-évaluation rigoureux, associé à un rapportage financier et technique régulier, est essentiel pour la confiance des partenaires et la mobilisation de nouveaux financements.
· Capitalisation et diffusion : La documentation et la diffusion des bonnes pratiques, ainsi que la formalisation des équipes projet, sont des leviers clés pour la pérennisation des acquis et l’essaimage à d’autres secteurs ou régions.
Conclusion
L’appui du PNUD au Niger pour la mise en œuvre des Accords Multilatéraux sur l’Environnement et la CDN révisée a permis de renforcer la gouvernance climatique, la planification bas carbone, la transparence et l’adaptation. Les outils nationaux et régionaux sont consolidés, les parties prenantes sont formées et impliquées, et la résilience locale est renforcée. La formalisation de l’équipe projet AEM et la poursuite de la mobilisation des ressources sont essentielles pour pérenniser les acquis et atteindre les objectifs de développement durable et de neutralité carbone.
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